
Blème, affluent rive droite du Buech, trois nym phes d ’Ecdyonurus (1) p a ra ­
sitées p a r une larve de Chironom ide. Ces sujets mis en élevage m ’on t donné u n  
seul imago du Chironomide, une femelle qui a été soumise à l’exam en de M. le 
Dr G o e tg h e b u e r . L ’étude des caractères morphologiques des exuvies, la r­
vaire et nym phale, à laquelle j ’ai procédé, confirm ant la déterm ination de 
M. le Dr G o e tg h e b u e r , perm et de rapporte r ce Chironomide à l’espèce Dac­
lylocladius brevipalpis Goet. qui peut donc effectuer égalem ent son évolu­
tion  sur les nym phes d ’Ecdyonurus.

Le b u t de cette  courte note est donc:
1° de faire connaître une nouvelle s ta tion  de nym phes d ’Ecdyonurus p a ra ­

sitées p ar une larve de Chironomide;
2e de signaler la parfaite  identité  des Chironomides parasites de la Blême 

e t de la Cumane, qui appartiennent à la même espèce:  Dadylocladius brevi­
palpis Goet., susceptible d ’évoluer sur diverses nym phes d ’Ephém ères: R h i­
throgena semicolorala (Curt.), Heptagenia lateralis (Curt.), Ecdyonurus, sp.

En term inan t je  tiens à relever une erreur qui s 'est glissée dans mon tra v a il 
de 1926 où je  parle de cornes prothoraciques chez les nym phes de Daclylocla­
dius brevipalpis Goet. E n réalité, comme j ’ai pu m ’en assurer par l’exam en de 
nombreuses exuvies nym phales, les nym phes de D. brevipalpis sont dépour­
vues de cornes prothoraciques.
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Description d’un genre nouveau et de nouvelles espèces de C u rcu lio n id a e  
de la  région paléarctique [Col.]

par A. H offm ann .

L ’insecte que je  décris ici présente avec les Derelomus plusieurs c a ra c ­
tères communs, tels que la conform ation des segm ents abdom inaux e t des 
scrobes, ainsi que la s truc tu re  si particulière des angles antérieurs du pro­
thorax . Toutefois u n  certa in  nom bre d ’autres caractères, n e ttem en t diffé­
ren ts, s’opposent à sa  réunion avec ce genre. J ’ai cru bon de créer une sépa­
ra tion  générique don t voici les principaux caractères:

— Pro thorax  à base tronquée;  angles postérieurs plus ou moins
arrondis. Écusson  arrondi. Tibias ni ciliés ni garnis de 
franges quelconques sur leur tranche interne. Tarses courts 
non longuem ent ciliés...................................... Derelomus Schönh.

—  P ro thorax  à base bisinuée, la p artie  m édiane s’avançan t devan t
l’écusson; angles postérieurs term inés en pointe. Écusson 
triangulaire. Tibias des deux dernières paires ciliés sur leur

(1) Ces nymphes ressemblent aux nymphes d 'Ecdyonurus venosus (Fabr.). Cependan 
il n ’a pas été possible de les identifier avec certitude.

Behne
Notiz
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tranche in terne, les an térieurs garnis, à cet endroit d 'une 
longue frange de soies hyalines (Ces soies courbées 
légèrement au som m et chez le m âle, à angle dro it chez la 
femelle). Tarses allongés, longuem ent et abondam m ent 
ciliés sur leur b o rd ...............................  P seu d od erelom u s , n. gen.

Le génotype est Pseudoderelomus piriform is, n . sp.

Pseudoderelomus piriformis, n. sp. — Long. 2,6-3 mm. —  Piriform e, entiè­
rem ent (dessus e t dessous) testacé (sauf les yeux noirs). R evêtu d ’une très
fine, très courte e t abondante pilosité dorée, appliquée. L ’abdom en avec une
pubescence longue, roussâtre, dépassan t le bord des segments.

Rostre presque dro it ju sq u ’au dernier tiers apical, légèrement courbé en­
suite chez la femelle, un  peu plus chez le mâle, très superficiellem ent strié , 
à peine aussi long que la tê te  et le p ro tho rax  
réunis, chez le mâle, aussi long que ces deux 
organes chez la  femelle, un  peu déprim é sur 
le dessus dans to u te  sa longueur, u n  peu 
élargi latéralem ent au som m et chez le mâle, 
un peu moins chez la femelle. A ntennes in ­
sérées presque à l’extrêm e som m et du rostre  
dans les deux sexes;  scape a tte ignan t l’œil; 
funicule à 1er article m oitié plus long que le 
2e, celui-ci un peu plus long que large, les 
autres très courts. Y eux grands, peu sa il­
lants. F ront large avec une légère im pression 
en tre  les yeux, fortem ent chagriné non 
ponctué.

P ro thorax  trapézoïdal, d ’un tie rs plus 
large que long, les côtés peu arqués, à scu lp­
tu re  ruguleusem ent chagrinée, sans ponc­
tua tio n  distincte.

É ly tres piriformes, su rto u t chez la femelle, 
à peine plus large, à la base, que le p ro th o ­
rax , s’élargissant progressivem ent e t presque rectilignem ent des épaules 
ju sq u ’au delà du milieu où ils a tte ig n en t leur plus grande largeur, s’arron ­
dissant ensuite largem ent ju sq u 'au  som m et, seulem ent un peu plus longs 
que larges. On observe, chez la femelle, u n  peu après la base de chaque 
élytre, une im pression triangulaire, bien m arquée, occupant les 2e, 3 e e t  4 e in ­
tervalles;  5e in tervalle  costiforme de la base à la déclivité apicale où il s’a t té ­
nue pour se réunir au  6e;  le 6e e t le 7e un  peu convexes à leur base, sur le 
calus hum éral, le reste de leur longueur ainsi que les autres in tervalles rigou­
reusem ent plans. Chez le mâle, les é ly tres sont dém unis d ’im pressions à 
leur base, les intervalles tous régulièrem ent plans. Dans les deux sexes, les 
stries élytrales peu profondes, finem ent mais visiblem ent ponctuées.

Fig. A-B. Tibia antérieur (femelle) 
A, chez Pseudoderelomus pirifor­
mis, n. gen., n. sp. — B, chez 
Derelomus chamaeropsis F.
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Fém urs peu épais; tib ias assez longs; tarses à 1er artic le  m oitié plus long 
que le 2e, ce dernier plus long que large.

♂: tib ias an térieurs bisinués e t garnis sur leur tranche in terne  d ’une frange 
de poils peu serrés, obliquem ent dirigés en avan t, flexueux  au som m et. M éta­
sternum  légèrem ent im pressionné au milieu;  6e segm ent ven tra l bien visible, 
le 5e échancré au  som m et.

♀: tib ias an térieurs bien droits ju sq u ’au som m et, légèrem ent courbé sur 
sa face inférieure, leur tranche in terne avec une frange de longs poils serrés. 
Ces poils disposés perpendiculairem ent sont courbés à angle d ro it à leur som­
m et. M étasternum  simple;  6e segm ent à peine visible, le 5e non échancré.

J ’ai reçu to u t d ’abord un exem plaire ♀ de MM. B a lach o w sk y  e t V ien n o t- 
B o u rg in , Ile Madère: Funchal, 15-VIII-1926; puis un  ♂ e t une ♀ de 
MM. R u n g s e t B rém ond , Maroc:  R abat, 12-I I -1915. Type :  m a collection.

S p h e n o p h o ru s  s tr ia tu s  Ol. maderensis, n. var. — Long. 9,5-10 mm. 
(rostre  exclus). Diffère de la forme typ ique  par les caractères su ivants:

—  In terstries tous plus ou moins costiformes, de même largeur que
les stries. Épisternes e t épim èresm éso- et m étathoraciques,
ainsi que les côtés de l’abdom en ornés de gros points, striatus Ol.

—  In terstries:  1er à 5e ' costiformes en entier, 6e à 9e très faible­
m ent convexes seulem ent à leur base, sur le calus hum éral; 
stries m oitié plus larges que les interstries. Épisternes e t 
épimères méso- e t m étathoraciques, ainsi que les côtés de 
l’abdom en, à ponctuation  peu distincte ou très obsolète.
R ostre un  peu plus court que chez le p récéd en t..............
...........................................................................................maderensis, n . var.

Ile M adère: Ribeiro-frio, a it. 1.000 m., 3-IX-1936 (S tation fraîche e t boisée, 
couverte de Lauracées sauvages), sous les mousses du sous-bois. (MM. B a la ­
chow sky e t V ien n o t-B o u rg in .)  Deux femelles, un mâle. Type: m a collec­
tion .

O bservation. —  On trouve le striatus O l., dans l’A rchipel de la Sonde, 
aux  îles N icobar, à Bornéo, etc. La découverte de ces insectes à M adère et leur 
p a rfa it é ta t  de fraîcheur semble laisser deviner une ad ap ta tio n  ancienne 
dans un  milieu favorable à leur développem ent avec l ’ap p o rt d ’une mo­
dification notable dans les caractères de la sculpture.

Rhyncholus Bonnairei, n. sp . —  Long. 2-2,3 mm. (rostro excluso). —  De la 
ta ille  d ’un p e tit R . punctatulus Boh. Glabre, entièrem ent testacé  (sauf les 
yeux noirs e t les genoux u n  peu rem brunis). E lliptique, assez é tro it. R ostre 
assez m ince, cylindrique, faiblem ent arqué, 4 fois aussi long que large, aussi 
long que les 2/3 du pro thorax  chez le mâle, un peu plus long chez la femelle,
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m uni d ’une ponctuation  fine, serrée, régulière. Scrobes non visibles du dessus, 
naissan t vers le milieu du ro stre , dirigés rectilignem ent vers la base où ils 
s’infléchissent pour s’a rrê te r à une faible distance de l’œ il. Y eux oblongs, 
p lats. F ro n t convexe, fo rm ant un angle ren tran t avec la base du rostre , à 
ponctuation , ainsi que celle des tem pes, semblable à celle du rostre . A ntennes 
courtes, assez robustes; funicule composé de six articles, le 1er épais, un  peu 
plus long que large, le 2 e aussi long que large, les au tres transversaux , serrés; 
m assue ovale, grande e t épaisse, ne ttem ent d istincte du funicule, un peu plus 
longue que large, presque de même longueur que le funicule ou to u t  au 
moins que les cinq articles précédents, subtronquée au som m et, m ais para is­
san t pointue p ar la présence des poils term inaux réunis en forme de pinceau; 
scape faiblem ent claviform e.

P ro th o rax  un  peu plus long que large, plus long que la m oitié des ély tres, 
du double plus large à la base qu ’au som m et, faiblem ent arqué la téralem ent, 
sa plus grande largeur au  dernier tie rs  postérieur, légèrem ent étranglé au 
som m et, couvert d ’une fine ponctuation  régulièrem ent rép artie ; les po in ts  
arrondis, assez profonds.

É ly tres allongés, presque m oitié aussi longs que larges, faiblem ent arqués, 
leur plus grande largeur en av an t du milieu, term inés en pointe assez longue, 
n e ttem en t plus larges que le p ro tho rax  à la base;  les épaules accusées;  écus­
son p e tit, m ais visible;  stries profondes à points en tam an t les bords des in­
terstries;  ceux-ci un  peu plus larges e t m unis d ’une ligne régulière de po in ts  
fins. P a tte s  courtes, assez robustes;  den t apicale in terne des tib ias courte, 
robuste;  le 3 e article des tarses plus large que le 2e.

Dessous du corps garni d ’une ponctuation  serrée sur le p rosternum , m oitié 
plus forte e t plus espacée sur le méso- e t m étasternum , graduellem ent m oins 
forte m ais plus dense sur les au tres parties. Le 1er segm ent abdom inal d ’un 
tiers plus large que le 2e, le 3e e t le 4e étro its e t égaux, le 5e subégal au 2e;  
hanches an térieures subcontiguës. Chez le mâle, m étasternum  finem ent e t 
profondém ent sillonné. Chez la femelle, m étasternum  m arqué d ’un  faible 
t r a i t  superficiel.

Q uatre exem plaires des deux sexes provenant de Corse:  Aleria (coll. 
B o n n a ire ) . Le type dans m a collection.

Diffère des H exarthrum  W oll. p a r  ses élytres non m uriqués, le 3e artic le  
des tarses plus large que le 2e, son rostre  long e t é tro it. D oit p rendre place, 
m algré son funicule de six articles, parm i les Rhyncholus s. s tr ., groupe d ’ail­
leurs des plus aberran ts. Se distingue de tou tes les espèces paléarctiques p ar 
la dim ension de la m assue antennaire , les proportions de son rostre , la forme 
de ses ély tres.

Rhytirrhinus (Pseudorrhynus) punctirostris, n. sp. — Ressemble à R . lon­
gulus Rosenh., auprès duquel il devra se placer. D ’aspect plus grêle, de colo­
ra tion  plus brillante, les squam ules moins serrées, d ’un  cuivreux doré in tense
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chez le ♂. Les saillies orbitaires nulles comme chez la p lu p a rt des espèces du 
m êm e groupe. Il diffère de tou tes les espèces voisines p ar l’absence de sillon 
ro stra l, les intervalles des élytres (sauf le 1er e t le  3e) obsolètes, sa taille étro ite, 
sa coloration, sa ponctuation  fine e t profonde e t les caractères du dessous du 
corps.

Voici les principaux caractères sép aran t les deux espèces :

— R ostre  à côtés subparallèles, à base fovéolée, trisillonné, les
sillons la té raux  étro its, le m édian large. P ro tho rax  élargi 
d ’arrière en av an t à sillon m édian peu profond plus ou 
moins in terrom pu au milieu, m uni de deux fovéoles la té­
rales. É ly tres  à 1er, 3e e t 5e in tervalles costiformes, le 5e 
form ant à son som m et une saillie antéapicale distincte.
Stries m arquées de larges points m édiocrem ent profonds 
ou peu d istincts. La plus grande largeur des ély tres aux 
épaules, les côtés visiblem ent resserrés la téralem ent vers le 
milieu. Dessous du corps à points serrés, m oitié moins 
gros que ceux des stries élytrales. M étasternum  e t les deux 
premiers segm ents avec une im pression peu profonde chez 
le ♂ à peine distincte chez la  ♀;  3e e t 4e segm ents de même 
largeur dans les deux sexes. T ibias an térieurs un  peu plus 
é tro its chez le  ♂ que chez la ♀. — Long:  4.5 m m , larg. :
2-2,4 m m .......................................................................  longulus Rosenh.

—  R ostre sensiblem ent élargi en som m et, entre les scrobes, non
fovéolé à sa base, nullem ent sillonné, m arqué seulem ent 
de quatre  lignes de très pe tits  points espacés, superficiels. 
P ro thorax  subparallèle chez la♀, un peu élargi en av a n t chez 
le ♂, à sillon m édian profond, entier, m uni la téralem ent 
d ’un sillon profond à peine in terrom pu au milieu. É ly tres 
à peu près de même largeur à la base q u ’au milieu, non 
resserrés latéralem ent à ce t endro it;  1er e t 3e intervalles, 
seuls, costiformes, le 5e obsolète e t sans saillie au sommet;  
stries m arquées de points m oitié m oins gros, très profonds.
Dessous du corps à points espacés, aussi gros que ceux des 
stries des élytres. M étasternum  et les deux prem iers seg­
m ents excavés chez le ♂, 3e et 4e segm ents m oitié plus 
étro its que ceux de la ♀. Le m étasternum  e t les deux  seg­
m ents su ivants légèrement im pressionnés chez ce tte  der­
nière. T ibias antérieurs élargis au milieu de la tranche 
interne chez la ♀, indistinctem ent chez le ♂. — Long. :
3,5-4 m m .;  larg.:  1,- 1,8 m m .............................  punctirostris, n. sp .

Trois exemplaires, un  mâle, deux femelles. Pyrénées-O rientales:  Val



d ’Eynes (sommet de la vallée, au bord du to rren t, sous les pierres, vers 
2.600 m.) le 26 ju ille t 1931. Le type ♂, les paratypes ♀, dans m a collection.

Peritelus (Meira) Balachowskyi (♀), n . sp. —  Long. 3 m m . —  Voisin de M . 
suturella Fairm ., p ar la conform ation grêle du  funicule. Taille plus grande;  
corps plus large;  épaule p lus accusées;  é ly tres plans, subdéprim és;  stries 
plus profondes à po in ts m oitié plus gros, pilosité ély tra le  plus longue. Le 
scape très arqué, plus délié à la base, est d ’un  b run  foncé;  le 1er article du 
funicule égal, en longueur, aux deux suivants réunis. P ro tho rax  grossièrem ent 
granuleux, ponctué. Couleur foncière des é ly tres d ’un  b run  foncé, avec de 
nom breuses taches de squam ules dorées.

Rocher de la Gabinière, 60 m. alt .,  à 800 m ètres de la Côte-Sud de l’Ile 
de Port-Cros (Var). E n  b a tta n t  Bela maritima  L ., 19-VIII-1937 (A. B a la ­
chowsky). Type:  m a collection.

Cleonus (Temnorhinus) Rungsi, n. sp. (♀). —  Long. 6,5-7 m m . — Aspect 
d ’un p e tit L ixus. Cylindrique, é tro it. R evêtem ent dorsal léger, peu serré, 
composé d ’une pubescence très fine, grise e t simple. Dessous à poils égalem ent 
simples m ais plus épais, plus serrés, b lanchâtres, sauf au milieu des segm ents 
où ils sont plus foncés e t m oins denses. Les exem plaires frais on t les côtés du 
p ro thorax  e t des élytres ornés d ’une bande blanche, in terrom pue, sur ces 
derniers, p a r des m ouchetures d ’u n  roux ferrugineux. Dessus du pro thorax  et 
des élytres avec des taches éparses d ’une p ruinosité roussâtre. R ostre conique, 
carêné, faiblem ent im pressionné la téralem ent, les côtes un  peu resserrées av an t 
Je sommet, plus court que la tê te , plus long que large à la base . F ron t une 
fois aussi large que le som m et du rostre , non fovéolé. A ntennes à 2e article 
d ’un tie rs  plus long que le 1er, ce dernier égal aux 3 e e t 4e réunis;  massue 
peu moins longue que le funicule;  scape brusquem ent claviform e.

P ro tho rax  un  peu plus long que large, aussi long que la m oitié des élytres, 
cylindrique, les côtés parallèles presque ju sq u ’au som m et où ils sont à peine 
rétrécis, sans fossette antéscutellaire bien d istincte , trè s  finem ent ponctué 
chagriné.

É ly tres allongés, é tro its, deux fois aussi longs que larges, exactem ent de 
même largeur aux  épaules que la base du p ro thorax , trè s  légèrem ent plus 
larges à p a r tir  du milieu ju sq u ’au dernier tie rs  postérieur, les côtés peu visi­
blem ent arqués. In terstries très finem ent ponctués, ridés transversalem ent;  
stries étro ites peu profondes à po in ts trè s  fins.

P a tte s  brunes (sauf les tib ias brun  rougeâtre) à pubescence fine, appli­
quée;  tarses grêles, non ciliés, le 1er article aux postérieurs un  peu plus longs 
que large, plus é tro it que le 2e et le 3e, Ces derniers subégaux.

Interm édiaire en tre  turbinatus Chevr. e t conicirostris Ol. Se rapproche du 
prem ier par la conform ation des épaules e t sa faible sculpture. S ’en éloigne 
par les proportions différentes des tarses non ciliés, la forme du rostre  dont les
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scrobes ne sont pas visibles en av an t (vu de dessus). Chez turbinatus , les 
ély tres quoique étro its à la base, dépassent légèrem ent le p ro th o rax  e t la 
sculpture de cet organe et des élytres est m oitié plus forte. Les tarses de no tre  
nouvelle espèce sont conformés comme chez conicirostris. Le rostre  est moins 
brièvem ent conique, plus long. La sculpture du dessus des ély tres e t du pro­
th o rax  com plètem ent différente, sans parler de la forme du corps e t d 'au tre s  
caractères. Se distingue de tou tes les espèces du  même groupe p a r sa forme 
particulière, l’extrêm e finesse du revêtem ent dorsal e t la très faible ponctua­
tion  du dessus.

Deux exemplaires femelle obtenus (ex larva) des tiges d 'Arthrocnemum  
macrostachium  Moric. a ttaquées par la larve e t p rovenan t des m arais salan ts 
de R ab a t (Maroc). 14 m ai e t 10 ju in  1937 (Ch. R ungs). Type: m a collection.
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Coléoptères nouveaux ou mal connus de Berbéne.

IX . — Les T h re n o so m a  Motsch. des Ch r y s o m e la  L . [C hrysom elidae] 
par P. d e  P e y e r im h o ff .

Chrysomela (Threnosoma) Arambourgi, n. sp. —  Long. 8,5-11 mm. — 
Elongato ovata, modice convexa, aptera,  n itida , atra,  subtu s , antenn is (a rt. 1-2 
infra saepius rufulis)  pedibusque caeruleo-violacea. Caput perspicue punctula­
tu m , antennis compressis, art. 6-10 im prim is apud marem subito expansis, haud 
vel vix longioribus quam latioribus. Pronotum sesquiduplo latius quam longius, 
extus arcuatum , versus apicem attenuatum (inde angulis anticis acutis), basi 
leniter constrictum, medio perspicue punctulatum , margine lateraliparum  tumido, 
tamen a disco depressione postice sat profunda, antice deleta, punctis majoribus 
hic et illuc notata, discreto. Coleoptera non rigide ccaptata , callo humerali indi­
cato, versus trientem posticum ampliata, punctis majusculis inordinatis notata, 
in tersiitiis nullo  modo tumidis. Sub tus parce punctulata . Pedes breves, tarsorum  
art. 1-3 calceatis, anticis apud marem vix latioribus. —  Ad ed ita  m ontis F e rra ti 
Africae Minoris, Bupleuro spinoso v ic titans.

Crêtes e t hau ts pâturages du D jurd ju ra , de 1.600 à 2.000 m ., en été  sur les 
touffes ou au pied du Bupleurum  spinosum  L. f., Ombellifère ligneuse, à 
ram eaux spinescents, qui cro ît en buisson hém isphérique. — J  ’ai g rand  p laisir 
à inscrire ici le nom de M. C. A ram bourg , professeur au Muséum d ’H istoire 
naturelle. P eut-être se souvient-il q u ’il m ’a aidé, il y a quelques années, à ré­
colter ce tte  Chrysomèle, lorsque nous explorions ensemble le grand  massif 
kabyle.

C. Arambourgi, —  nouvel endémique du D jurd ju ra , — se range auprès de 
C. solata F a irm ., décrit de  Bou-Saada, insecte à peine connu, qui n e  sem ble pas


